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Nord-Sud

Trois opérateurs du commerce équitable proposent aux communes 
de s’engager de manière active et participative en remplissant une 
feuille de route en six points. Au bout du parcours, elles reçoivent 

A Bruxelles et en Wallonie 60 communes sont engagées dans la 
campagne.

Une bonne idée
pour distribuer les produits 

Joindre l’éthique à la proximité, c’est l’idée de Max Havelaar, 
des Magasins du monde/Oxfam et de Miel maya Honing,
qui se sont associés pour proposer aux municipalités d’en-
courager le commerce équitable et la consommation durable 
sur leur territoire. « Le fair trade jouit d’une forte noto-
riété, constate Julien Lesceux, responsable de la campagne 

    Communes du commerce équitable. Près de 78 % des 
   consommateurs connaissent le concept mais un ménage sur 
deux seulement consomme équitable. Nous sommes pénalisés 
par le manque de disponibilité de nos produits qui sont rarement 
proposés par les commerces de proximité. D’où notre idée d’aller 
sur le terrain avec l’aide des communes. » 

Coiffeur équitable

L’idée ? Proposer aux conseils municipaux de voter une résolution 
en faveur du commerce équitable et de mettre en place un comité 
de pilotage qui s’attachera à multiplier les points de distribution et 
de consommation de produits équitables dans la commune. « Le 
comité de pilotage est la pièce maîtresse du dispositif, précise Julien 
Lesceux. Il réunit des femmes et des hommes qui connaissent le 
terrain et peuvent faire jouer leur agenda. » En pratique, le comité 

comprend des élus communaux, des représentants de l’administra-
tion, des militants associatifs et des commerçants. Leur rôle est de 
voir comment faire entrer les produits équitables dans l’administra-
tion communale et les écoles, mais aussi dans les entreprises, les 
commerces et le secteur de l’Horeca. « Nous insistons pour avoir 
un représentant de l’association des commerçants qui facilitera les 
contacts auprès de ses affi liés. Ensuite, le comité fera jouer son 
imagination avant de démarcher les commerçants, car tout est 
possible : à Jette, un coiffeur propose désormais du café équitable 
à ses clients. »
En signant la charte de la campagne, les conseils communaux s’en-
gagent à remplir six critères pour obtenir le titre de « Commune du 
commerce équitable », dont l’organisation d’un événement grand 
public de sensibilisation au moins une fois par an. Cet engagement 
est aisément rempli, beaucoup de communes participent déjà à la 
« Semaine du commerce équitable » (1) organisée chaque année en 
octobre par la Coopération belge. Tout comme beaucoup d’admi-
nistrations communales consomment déjà des produits équitables, 
remplissant par avance l’engagement d’intégrer de façon structu-
relle dans leur consommation du café équitable en plus d’un autre 
produit au choix. « Pour nous, ce point est l’occasion de lever 
certains freins qui touchent nos produits, notamment des doutes 
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Speed dating à Mons. Installés derrière leur table, 
des fournisseurs de produits équitables 
présentent et font goûter leurs produits aux 
consommateurs qui se présentent à eux. Toutes 
les 5 à10 minutes, il y a un changement de table.

Les six 
critères de la 
campagne

L
es communes s’engagent 

à remplir six critères 

pour obtenir le titre de 

« Commune du commerce 

équitable ». Le processus prend 

généralement deux ans.

1. Vote d’une résolution

par le conseil communal 

campagne. Consommation par 

l’administration de café et d’au 

moins un autre produit labellisé.

2. Des commerces et 

établissements Horeca 

installés dans la commune 

proposent au moins deux 

produits du commerce 

équitable.

3. Consommation de produits 

équitables par des entreprises 

et des organisations (écoles, 

associations).

4. La commune fait connaître 

sa participation à la campagne 

et organise au moins chaque

année un événement de 

sensibilisation du grand public.

5. Constitution d’un comité de 

pilotage

les initiatives nécessaires 

pour acquérir le titre et assure 

l’engagement de la commune 

sur le long terme.

6. Mise en place d’initiatives 

pour stimuler la consommation

ou la production durables au 

niveau local.
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Mons, première commune équitable

M
ons est la première commune wallonne à obtenir le titre, en septembre 2010. « Cela

a été facile

pilotage montois, la ville s’investissait déjà dans le fair trade, il fallait donc inventorier 

les initiatives, en réactiver certaines et en ajouter quelques autres pour remplir les 

six critères. A Mons, nous avons essentiellement dû prospecter les commerçants en mettant en 

évidence le gain pour eux en termes d’image, ainsi que la diversité des produits et des fournisseurs. 

Nous en avons convaincu 18, dont deux hôtels qui proposent désormais des produits équitables 

au menu des petits déjeuners. Nous avons également poussé les écoles à organiser des petits 

déjeuners Oxfam. »

paysanne et les circuits courts (1), insiste pour que la commune s’engage à la fois dans l’équitable 

et le local, deux pratiques selon lui complémentaires. « Partout, les petits producteurs doivent lutter 

pour survivre face au modèle dominant du tout au marché. Le commerce équitable appuie les 

producteurs du Sud. La consommation locale est son équivalent chez nous, via par exemple les 

Groupes d’achats communs qui permettent à des ménages de s’approvisionner directement chez 

des producteurs locaux. »

(1)Infos : http://mons-equitable.be

d’ici et d’ailleurs

sur leur goût. Nous organisons des dégustations à l’aveugle pour le personnel commu-
nal, afin qu’il choisisse lui-même ses produits dans notre assortiment. »

De l’équitable au durable

Qu’est-ce qui est mieux ? Boire du jus d’orange équitable ou un jus de pomme pressé 
par un producteur local ? « C’est au consommateur de choisir, tranche Julien Lesceux.
Nos produits phares, bananes, café, chocolat, thé et coton, ne peuvent être produits 
sous nos latitudes. Pour le reste, nous pensons que la consommation de produits lo-
caux issus de la petite agriculture est le prolongement naturel du commerce équitable. 
Près de la moitié des produits fair trade sont également bio, il est naturel que nous 
encouragions une agriculture responsable au Nord et au Sud. » Aussi la campagne 
invite-t-elle les communes à encourager également les circuits courts et l’agriculture 
biologique. Les communes disposent pour cela d’importants moyens : organiser des 
distributions de paniers bio, distribuer des fruits locaux dans les cantines ou proposer 
des cours de cuisine de produits locaux et de saison.
A ce jour, 60 communes de Bruxelles et de Wallonie sont engagées dans le proces-
sus, dont 13 ont obtenu le titre. « Le commerce équitable propose 2 000 produits 
différents, sourit Julien Lesceux, on pourra mieux les faire connaître au public. »
Jean-François Pollet

(1) Cette année, la Semaine du commerce équitable se tiendra du 2 au 12 octobre dans près d’une trentaine de communes wallonnes et bruxelloises.

Glace à la banane à Jette

Ldeux années de régularisation.

et établissements Horeca de participer à la campagne

écoconseillère de la commune bruxelloise de Jette et responsable de campagne. Le

nombre de commerces à toucher dépend de la population. Avec près de 50 000 habitants, nous 

un magasin bio, un boulanger qui introduit désormais du chocolat équitable dans ses pâtisseries. 

Il est vrai que pour ce faire nous avions l’appui de l’échevin du Commerce et d’Atrium, l’agence 

bruxelloise de revitalisation des quartiers et du commerce. »

 fair trade à ses agents pour la Saint-

Nicolas. « Du coup, poursuit l’écoconseillère, la semaine du commerce équitable y gagne en 

imagination, en incluant des ateliers de cuisine, des balades gourmandes avec rencontre des 

commerçants qui racontent l’histoire d’un produit, la confection de glace à la banane fair trade ou 

des petits déjeuners dans des bibliothèques accompagnés de lectures de textes. »

Dégustation de café par le personnel communal de Mons.

A table pour le « pain à la banane » confectionné dans 
l’atelier de cuisine après une animation sur le commerce 
équitable et le chocolat.
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Les critères 
du commerce équitable

L
e commerce équitable garantit au producteur un prix 

renforce le mouvement coopératif par le versement d’une 

école, améliorer l’outil de travail ou couvrir le coût du 

passage au bio. En bref, le commerce équitable sort les 

    www.cdce.be


